
  
 

Intervention du Groupe CGT au CESE sur un sujet d’actualité 

 

C’est aux racines du chômage qu’il faut s’attaquer, pas aux privés d’emploi 

 
Après la réforme des retraites, le Gouvernement s’attaque à l’assurance chômage. Les comptes de 

l’Unedic sont excédentaires. Rien ne justifie une attaque aussi violente envers les travailleurs privés 

d’emploi. Des milliers de personnes n’accèderont plus à ces prestations, dont une grande partie de 

saisonniers.  

Les privés d’emploi sont stigmatisés, alors que les pouvoirs publics et les entreprises sont exonérés de 

leur responsabilité dans le chômage de masse. La CGT a publié récemment une liste noire non 

exhaustive de plans de licenciements depuis septembre 2023 : plus de 60 000 emplois directs ou 

indirects sont concernés.  

Avec cette réforme, le gouvernement fera reculer le nombre de personnes indemnisées, pas le nombre 

de personnes au chômage et n’agira pas sur ses racines profondes. 

En 2016, le CESE a voté à l’unanimité un avis qui insistait sur la nécessité de faire évoluer le regard sur 

les chômeurs et pointait que la stigmatisation nuit « in fine à leur réinsertion. ». Le gouvernement et 

celles et ceux qui soutiennent la réforme devraient s’inspirer de nos travaux.  

L’extrême droite est aux portes du pouvoir, ce n’est pas en fragilisant les plus précaires qu’on la combat. 

Mais bien en changeant de système et en redonnant des perspectives en matière d’emploi, d’industrie, 

d’environnement, de droits nouveaux et en retissant des solidarités entre les habitant.es. C’est dans ce 

sens que la CGT organise aujourd’hui à Montreuil les Etats généraux de l’industrie et de 

l’environnement.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Paris, le 28 mai 2024 


